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Qu i e s t l e l u cane
cerf-volant ?

« Le lucane cerf-
volant ( lucanus

cervus linné) est une espèce
de la famille des lucanidae,
cousin des scarabées (fa-
mille des scarabaeidae).
Résultat d’une course évo-
lutive aux armements dans
les combats symboliques
qu’ils se livrent pour con-
quérir les femelles, les colé-
riques mâles se trouvent af-
fublés de leurs célèbres
mand ibu l e s hype r t ro -
phiées à forme de bois de
cerf, qui valurent son nom à
l’espèce et qui leur servent
aussi à maintenir la femelle.
Les adultes, qui vivent briè-
vement, sont visibles de
mai à juillet. La phase lar-
vaire dure 5 à 8 ans et com-
porte 3 stades. La biologie
larvaire est incomplète-
ment connue. La larve se

nourrit de
bois pourri et
vieilles sou-
ches, dont elle
décompose les raci-
nes, à proximité desquelles
elle construit ensuite sa lo-
ge nymphale. Les chênes à
feuilles caduques sont ses
essences de prédilection,
quoiqu’elle

se trou-
ve aussi dans les hêtres,
châtaigniers, frênes, saules,
aulnes, tilleuls, peupliers,
cerisiers. Elle n’est qu’ex-
ceptionnellement dans les
résineux. C’est une espè-
ce emblématique du
cortège des saproxylo-
phages, ainsi qu’un in-
dicateur de gestion ca-
r a c t é r i s a n t l e s f o r ê t s

âgées.
»

Pourquoi
cette espèce est-

elle protégée ?
« Son cortège est de ceux

qui connurent l’une des
plus fortes régressions au
siècle dernier. L’intensifica-
tion de la sylviculture pro-
voqua une réduction de la
superficie des forêts âgées.
En outre, il fut longtemps
d’usage d’enlever les arbres
morts sur pieds ou cariés
dans le but d’empêcher les
pullulations de ravageurs
qui se seraient attaqués aux
arbres sains. Enfin, la circu-
lation automobile et ferro-
viaire a également joué son
rôle, tant cet animal est ex-
posé aux collisions par sa
démarche lente et son vol
malhabile. »
Quelle est la réglementa-

tion ?
« Le cerf-volant est main-

tenant une espèce d’intérêt
communautaire, mention-
née dans l’Annexe II de la
directive Habitats-Faune-
Flore. Toute atteinte à son
habitat est prohibée. Les
travaux d’utilité publique
qui ne pourraient éviter

une tel-
le atteinte

doivent prévoir
des mesures com-
pensatoires. »

Le lucane est-il
p r é s e n t e n

Bourg ogne ?
« Except é la Corse

et les montagnes au-dessus
de 1 500 mètres, le cerf-vo-
lant est présent à travers
tout le territoire français,
mais son abondance est ex-
trêmement variable. La
Bourgogne est l’un de ses
bastions nationaux et euro-
péens. Le chêne y est une
essence dominante et sur-
tout notre région possède
nombre de grands massifs
traversés uniquement de
petites routes pas trop fré-
quentées. Au moment des
amours, d’impressionnan-
tes éruptions de cette espè-
ce, qui font l’envie de certai-
nes des régions voisines,
peuvent encore s’y obser-
ver notamment, dans le Val
de Saône. »

Laluttedulucane
cerf-volant
Connu pour ses grosses
mandibules en formes de
bois de cerf, cet insecte vo­
lant, d’où son surnom, est
aujourd’hui menacé et pro­
tégé.

nPOUR EN
SAVOIR PLUS

Participez à l’enquête
Lucane Cerf-Volant !

Découvrez ses mœurs et
retrouvez comment déter-
miner l’espèce dans le
Bourgogne-Nature Junior
N° 3 dédié à la forêt. Des
informations complémen-
taires sont disponibles
dans le DVD de la revue,
des plaquettes éditées par
l’Opie (Office pour les in-
sectes et leur environne-
ment) notamment. Ce nu-
méro est disponible en lot
avec les numéros 15 et 16
de la revue scientifique
Bourgogne-Nature (30 €
frais de port compris).
Plus d’info s en ligne sur
www.bourgogne-nature.fr
ou au 03.86.76.07.36.

On enquête !

L’ACTUBN

E-OBSERVATIONS
Quoideneufsur… ?
Voustrouverezdanscette ru-
briquelesobservationslesplus
originales, lesplusbellesouen-
cored’actualitéeffectuéespar
nos internautesete-observa-
teurs : photos, dates et lieux
d’observationssurlafaunesau-
vage.Àvotretourdenousindi-
quer lesespècesquevousren-
contrez en Bourgogne ! Vos
observationssontimportantes.
Rendez-voussurwww.bourgo-
gne-nature.fretparticipezaux
E-Observations.

D’une taille maximale
de 85 millimètres, c’est
l’un des plus gros insectes
du monde

L’EXPERT
MICHEL LOUBÈRE
Membre de la Société des sciences
naturelles de Bourgogne et de la Société
d’Entomologie Dijonnaise

« C’est l’un des insectes protégés pour lesquels chacun peut
jouer un rôle actif. Reporter vos observations permettra aux
gestionnaires de cibler leur action et de surveiller la dynami-
quedespopulations.Unemésaventure, commeladécouver-
te d’une population imprévue en forêt d’Auxonne sur le site
dela futureLGVRhin-Rhônequelquessemainesavant ledé-
but des travaux, s’avère déplorable par le fait que le site ne
peut souvent pas être sauvé et onéreuse par les compensa-
tionsquel’Étatdoitalorspayer.Vosobservationsserontdonc
les bienvenues, d’autant que c’est un des rares insectes que
l’onpeutidentifieràvuesanstropderisquesd’erreur.Pourles
mâles toute confusion avec une autre espèce est exclue. Les
femelles sont morphologiquement très proches de celles du
dorcusparallelipipedus, mais beaucoup plus grosses. Aidez-
nousà recenser ces espèces ennotant vosobservationsen li-
gne surwww.bourgogne-nature.fr (E-Observations).

Quepouvons­nous faire ?
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INSECTE. Lumière sur un coléoptère menacé


